Maxime  18/20 : Développez un mécanisme ( so° ? ou passage* sur K social) ARGU à structurer davantage et compléter.  Excellent travail.
Bonjour à tous ! Aujourd'hui, on plonge dans une réalité souvent oubliée. Nous allons parler d’un parler d’un  livre essentiel pour comprendre une réalité souvent invisible : celle des jeunes femmes qui ne vivent pas dans les grandes métropoles. Il s'agit de l'enquête «  Les filles du coin : Vivre et grandir en milieu rural », menée par la sociologue Yaëlle Amsellem-Mainguy."
Mais alors, de quoi s'agit-il concrètement ?
1. Au cœur du livre : Mécanismes et notions 
L'ouvrage déconstruit le cliché d'une jeunesse rurale uniforme. À travers ses entretiens, l'autrice nous montre que grandir à la campagne pour une fille, c'est avoir de la mobilité contrainte et un regard social important. D’une part l’aAutrice nous montre que la mobilité est un frein contrairement aux garçons qui obtiennent souvent le permis et la voiture plus tôt (vu comme un outil de travail), les filles sont souvent dépendantes des transports en commun ou du " taxi-parent-taxi".	Comment by Utilisateur: Expliquez dans une autre phrase que la voiture permet d’accéder à des emplois éloignés.
*D’autre part elle souligne le poids de la "bonne réputation" dans la constitution du capital social : En effet, eEn milieu rural, "tout le monde se connaît". Les filles font l'objet d'une surveillance plus forte. Par exemple, lLeurs loisirs et leurs sorties sont scrutés pour éviter d'être vus comme "racaille" ou "fille facile", des termes qui reviennent souvent dans leurs témoignages. Par ailleurs l’autrice parle du fait que l’école est un moteur : On remarque que les filles s’investissent énormément dans l'école. Pour beaucoup, c'est le seul levier pour échapper à un destin tout tracé, même si cela implique de quitter le "coin" pour les études, créant une séparation douloureuse avec la famille et les amis. 
Au-delà de ce constat, qu'est-ce que j’en ai pensé ? 
2. Ce qui m’a plu / déplu
Ce que j’ai aimé : Le livre est très intéeressant car il permet de nous intéresser sur les populations en dehors des métropoles qui sont parfois plus oubliées et en plus de cela on s’intéresse aux filles de ces coins- là qui sont victimes d’inégalités et sont moins souvent misesnt sur le devant de la scène. À travers les nombreux témoignages de femmes on a quelque chose d’authentique ce qui va permettre de nous rendre compte de leurs quotidiens et des inégalités dont auxquelles elles font face. 
Cependant, le seul bémol du livre selon moi c’est qu’e on a l’impression que la campagne est triste et moins bien que les villes alors que la campagne comporte de nombreux avantages.  
Finalement est- ce un livre que je recommande ? 
3. Pourquoi je conseille ce livre ?
Si on est au lycée, ce livre nous parlera forcément. Il pose la question : "Est-ce que l'endroit où je nais détermine qui je vais devenir ?". Que l’on soit "du coin" ou de la ville, il permet de comprendre les inégalités qui ne sont pas seulement liées à l'argent, mais aussi au territoire et au sexe, à la position sociale et au prestige qui lui est associé.. 	Comment by Utilisateur: Ou d’ailleurs. Si l’enquête était en ville, être du coin signifierait être de la ville …
Et pour nous, élèves de SES, quel est l'intérêt ?
4. Lien avec le programme de SES (Notions clés)
Ce livre illustre parfaitement nos cours de SES avec de diverses notions comme laà Socialisation différenciée : Comment la famille et les groupes de pairs construisent des parcours différents pour les filles et les garçons. Mais encore les Inégalités de genre : La répartition des tâches et l'accès aux loisirs. Le capital social : L'importance du réseau local avec l’exemple du père qui dirige le club de foot. Qui peut être un avantage ou un frein. La Ségrégation spatiale : La différence d'opportunités entre les quartiers urbains et les zones rurales isolées.
En bref ce livre est un exemple parfait à réutiliser comme exemple pour nos cours de ses et nous permettra d’avoir des exemples concrets ! 

